
MANIFESTATION : 
Samedi 5 avril à BREST,  
15H00, place de la liberté 

 

Les modifications de la carte scolaire  sont finalement parues deux jours après les élections 
municipales et cantonales.  
 
Suite aux manifestations du samedi 8 mars dernier contre les restrictions en cours à tous les 
niveaux de l'Education nationale, une action spécifique au primaire est nécessaire :  
 

- Suppression de l’équivalent de 35 classes, 
- Scolarisation des enfants de moins de trois ans réellement remise en cause puisque 

18,5 fermetures de postes ont lieu en maternelle.  
- Inquiétants regroupements de 36 maternelles et élémentaires : ces regroupements 

précèdent souvent des fermetures de postes. Ici, ils ont parfois lieu en même temps ! 
- Fermetures de postes dans des groupes scolaires (maternelles et élémentaires 

regroupés) menaçant particulièrement les jeunes enfants : après avoir annoncé que la 
scolarisation des enfants de moins de 3 ans se fait selon les possibilités d’accueil, 
l’impossibilité de cet accueil est organisée ! 

- Problème des absences non remplacées, visible dans tout le département, traité par 
l’augmentation de 2,97% du nombre de remplaçants… 

 
Il faut agir sur la situation générale, en contestant le nombre de postes pour la rentrée de 
septembre 2008. Nous appelons donc, avec les syndicats d’enseignant s, la ligue de 
l’enseignement et les DDEN, à une manifestation :   

le samedi 5 avril à 15H00 à Brest 
et nous encourageons les écoles qui subissent une fermeture de poste, à se rassembler 
devant l’Inspection Académique, lors du CTP (comité technique paritaire, où ne siège pas la 
FCPE, mais uniquement les salariés de l’Education Nationale),  

le mardi 8 avril à 9H00 . 
Malgré nos demandes répétées, on n'a pas toujours pas reçu les éléments chiffrés des 
prévisions pour chaque école. C’est scandaleux car une semaine avant le CTP, on ne peut 
pas savoir quelles sont les écoles les plus durement touchées. 
D’ordinaire, ces éléments nous sont donnés au début du mois de janvier, et les décisions 
sont entérinées mi-février.  
 

La confusion est vraiment de mise actuellement dans  l’Education Nationale. 

Après les épisodes hasardeux sur :  

le parrainage d’enfants victimes de la shoah,  
la suppression de 2H par semaine, noyée dans l’annonce du samedi matin désormais 
libre,  
les nouveaux programmes du primaire, action purement médiatique,  
le retard dans la préparation de la prochaine rentrée, pour cause électorale,  
les attaques contre la laïcité…  

Le ministre sait-il où il nous mène ? 

Sa fonction est-elle uniquement de faire des économ ies de 
fonctionnaires, ou de veiller à la réussite scolair e de tous ? 

 


